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(pools). De cette façon ils reçoivent des prix annuels moyens
plutôt que le prix de vente courant à la date de livraison. La
mise en commun est particulièrement intéressante pour la vente
des céréales, car les cultivateurs livrent généralement la majeure
partie de leurs grains à l'automne, alors que les prix sont sou-
vent le plus bas. En 1925, les cultivateurs des Prairies organi-
sent trois grands syndicats de grains qui manipulent environ la
moitié du grain vendu dans les provinces des Prairies. Un certain
nombre d'autres syndicats, créés au cours des années 1920, suivent
l'exemple des syndicats de grains.

La crise de 1929 suscite des problèmes difficiles pour nombre de
coopératives de vente. Les prix des produits agricoles baissent
de façon soutenue pendant plus de trois ans pour se stabiliser
éventuellement à des niveaux extrêmement bas. Cette situation pro-
voque la faillite d'un certain nombre de coopératives faiblement
établies et met même en péril celles qui le sont solidement. Par
exemple, la Saskatchewan Co-operative Creameries Ltd. fait banque-
route, mais elle est réorganisée par la suite. Au moment de la
livraison, les syndicats de grains versent des paiements qui
doivent être sensiblement inférieurs au prix final. Pendant la
compagne agricole de 1929-1930, les prix baissent avec une telle
rapidité que ces paiements initiaux sont très supérieurs aux prix
de vente du grain. Des prêts garantis par le gouvernement permet*
tent aux syndicats de surmonter ces difficultés.

On se rend compte alors que même les grandes coopératives de mise
en commun (pools) ne peuvent stabiliser les prix du grain canadien.
La Commission canadienne du blé est créée pour aider à cette
stabilisation. Elle exploite des syndicats pour la vente du grain
des provinces des Prairies. Les coopératives de grains de l'Ouest,
à titre d'agents de la Commission canadienne du blé, recueillent
et emmagasinent plus de la moitié du blé vendu au Canada.

Malgré tous les reculs attribuables à la crise, les cultivateurs
continuent à appuyer les coopératives, de sorte que la force de
base du mouvement demeure intacte. De fait, on s'intéresse de
nouveau aux achats coopératifs au cours des années 1930. Les
coopératives de vente de grains, et notamment le Syndicat du blé
de la Saskatchewan, aident les cultivateurs à organiser de nou-
velles coopératives. Étant donné la diminution des prix des pro-
duits agricoles, il devient encore plus important de réaliser des
économies sur l'achat de fournitures de ferme. Par exemple, dans
les provinces des Prairies, par suite de la mécanisation de l'agri-
culture, on désire spécialement réduire le coGt du pétrole. En
1935, un petit groupe de cultivateurs organisent la Consumers
Co-operative Refineries Ltd. et construisent la première raffinerielie
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